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Aux Habitants 

de la Paroisse de Carantec 

C'e1>t à vous que je dèdie ce travail, en souvenir 
des années que j',ai passées au milieu de vozzs. Vous 
ne lirez pas sans intérêt l'histoire de v,otre église, 
de votre chapelle de Notre-Dame de Callot. Ceux 
qui vous ont précédés dans le cours des â.ges m1t 
travaillé pour vous ; on peul dire qu'ils ont ajouté 
leur âme à vos âmes pour les grandir. Sans vouloir 
atténuer le méritt; des progrès modernes, vous· au­
rez le respect du passé. Car tout doit s'encil'ainer 
depuis les origines jusqu'à nos jours, dans la vie 
d'une race obstinée et persévérante comme l'est 
la race bretonne. 

Les touristes qui vien1nent chaque année fouler 
le sable blanc de vos plages si justement renom­
mées, après avoir lu ces quelques pages, apprécieront 
encore davantage votre prays qui est zzn des plus 
iolis coins de la Bretagne. 

Abbé C. LAZENNEC, 



~ISTOIRE ET ~ESCRIPTION 

CHAPITRE 1er 

1. - TOPOGRAPHIE DE CARANTEG 

Le bourg de Carantec est situé à l'extrémité 
du promontoire qui domine l'estuaire de la 
'' p'enzé ,, et celui de la fivière de Morlaix, à une 
altitude de 4<! m. au-dessus du niveau de la mer. 
Il est placé sous le !Re 10' d2gré de latitude et 
sous le Ge degeé 15' de longitude O. L'heure du lieu 
eelaede de 15 minutes ·!0 secondes sur l'heure lé­
gale. L'élévatio~1 des principaux points de Carantéc 
au-dessus du niveau de la me1r est : Pùülte de la 
Lande 44 m, Kerrot 50 m, LaJJid!anet 71 m, Kerangoa­
guet 39 m, K<erlouquet 66 m, Ros-ar-Grillet 6.2 rn, Créa­
c'hérou 43 m. La superficie de la oornmune est de 
907 hectares. Les côtes, en j comprenant l'île de 
Callot, s'étendent sur une longueur de 15 kilomètres, 
La distance du bourg à Morlaix est de 13 k. 600 m, 
à Taulé 8 k. 400 m ; à la halte de Henvic-Carantec 
5 k. 300 m, au Passage de la Corde 7 k. 100 in. La 
population en 1790 était de 1006 habitants ; en 1906 
elle s'élevait à 1898, y oompris les marins de l'Etat 
et du commerce. 
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2. - ORIGINE DE LA PAROISSE 

Carantec, andenne trèv.e de Taulé, tire son nom 
de saint Karantec, qui fut le maître de saint Téné­
nan, évêqu.<; de Léon die 615 à 635. L'andenne 
église de, Camntec possédait la statue de saint Ca­
rantec donnant la main à son disciple Ténénan. 
Miorcec de Kerdanet nous apprend que saint Càrantec 
était honoré à Carampton dans le comté de Som­
mers·et sous le nom de Carantocus. Il figure comme 
évêque et confesseur à la date du 16 Mai dans le 
calendrier de Baring-Gould 'et à la même date dans 
les heures bretonnes de la fin du XVIe siècle, et 
enfin dans le Missel cùe Léon de 1526. Mais on peut 
se demander s'il a traVlersé la metr avec ses dis­
ciples. La tradition est muette à oe sujet. Toutefois 
urie ]ontaine du bourg porte son nom, ainsi qu'un 
rocher situé dans la grève du KeUen. Il est pro­
bable que saint Ténénan a voulu honorer son maître 
en donnant s:an nom à une paroisse de son diocèse. 

Cl. -- ANCIENNE ÉGLISE 

Il est difficile de JJrécisèr l'époque où fut cons­
truite l'église pawissiale démolie en 1867. Les pre­
mières armes qui fur·ent apposées sur la principàle 
v:itre fuœnt celles d!e Guy Le Barbu, évêque d:e ·Léon 
de 1385 à 1410. En 1621, suivant l'acte qui en fait 
lbi, on y voyait les armes de Mgr Rolland de Neu­
ville, évêque de L·éon de 1562: à 1613. Au second 
panneau de la vitre se trouvailent les armes d'Alexan­
dre de Vieux-Pont, bavon de Neufbourg et de Renée 
de Tournemine, marquis•e de Coatmeur, en Landivi­
siau, pDopriétaire de Kedouquet. Cette terre ayant 
été vendue à Franço.iJS Quintin, ce !dernier y fit appo­
ser se;; armes. Françoise de Gouzillon, veuve de feu 
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J,ean p,ouipiquet de Quermen, qui prétendait y mettre 
Les stennes, fut déboutée par Hamon le Jacobin, 
délégué de l'Evêché. Au dernier panneau de la 
vitre du côté de l'épitre étaient les armes du sieur 
de Kergnoadès et de GiUette de Quélen. Sur un 
autre, propriété des Keromnès, étai<ent celles des 
BouteiUer, des K,eris!l!el. 

Reconstruite en 1657, l'église possédait chœur et 
tr&.nsept : petit~· et· bass,e, telle offrait pe11- d'inté­
rêt 8U po1nt de vue archéologique, à l'exoeprUon 
ct.es fenêtre~' qui étaient d'nn beau dessin. L·e clo­
cher seul ne manquait pas d'un certain caractère, 
avec sa tuurdit: d;·escalier, s·es chambres cùe cloches 
ornées de galt:rie~ et de balustradeiS. Il est regret­
table que les dimensions dte l'église actuelle n'aient 
pas permis de le conserv;er. Au-dessus du transept 
s'élevait un gradeux campanile. On y p~aça en 1711 
me cloche p~sant 79 livr·es ; eUe coûtait 83 livres ; 
eUe avait été fondue par Jul1en Troussel d!e Mor­
laix. En 1702 une croix en fer coûtant 2 livres 
7 sols, et un coq ,en cuivre du plr'ix die 7 livres 10 
sois, furent placés au sommet de la tour. Une hor­
loge ·achetée par le vicomte de Coëtlosquet, avait 
été payée 35H livres 15 sols. Le 24 octobre 1765, 
Missire Audren de Porslan, recteur de Taulé, avait béni 
une cl:aehe dont le parrain fut Gahr1el de Poulpi­
quet de Quermen, et la marraine Perrine de Keré­
bars, comtesse de Keromnès. Au has du cimetière 
se trouvait la chapeUe de Saint Hoch ; elle fut 
également démolie. La statue de Saint Hoch et celle 
de Saint Sébastien furent transportées dans la 
cha pelle de N.-D. de Callot, ainsi que l'autel du 
Saint NŒn de Jésus. La paPoisse possédait une 
confrérie du S. N. de Jésus qui fut érigée en 1700. 
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4. - ÉGLISE ACTUELLE 

L'église actu,elle a été construite en 1867 sur les 
plans donnés par M. François de- K'erg:rist, maire 
de Carantec ; elle est dans le style du XIIIe siècle. 
Longueur extérieure 37 m. ; longueur intérieure 
31 m. 50 ; largeur de la nef et des collatéraux 
14 m. ; longueur du transept 24 m. ; le chœur a 
H m. de long sur 6 m. d~ large. L'intérieur de l'é­
glise présente un aspect saisissant ; les piHers d'e 
la. nef sont cylindriques et ornés die chapiteaux 
finement sculptés ; les quatœ piliers du transept 
S•ont formés de colonnettes en faisoeaux, sur les­
quels reposent les arcs ogives de la voûte. Les fe­
nêtres et les arcatures du chœur prrésentent une 
imitation de la Sainte Chapelle de Paris. Le clocher 
a 37 m. de haut ; il se présente bien av;ec ses deux 
chambres de do:ches, sa double galerie, avec ses 
balustrades ornées de quatre-feuilles et d''ogives ; 
c'est l'œuvre de M. Le Naour de Quimper ; il ne 
fut bâti qu'en 1887. Le mobilier de l'églisé sort 
des ateliers de M. Derrien, de Saint-Pol-de-Léon. 
Les dépenses totales se sont él•ev.ées à 95.700 fr. 
La frunille de Kergrist y a contribué pour plus de 
21.000 fr. Le gouVlernement, par décret prési:dentiel 
signé Mac-Mahon, a concédé à .M. François de Ker­
g-rist et à ses 'desc:e:npants, la jouissance de la cha­
pelle de Saint Joseph. 

'Liste des principaux donateurs de l'église : les 
familles de Kergrist, de Parscau, de Fl·otte, de Lan­
salut, du Plessix, d:e Penguern, du Beaudiez, de 
Grondel, l'abbé Bolli__c. M. Laot, recteur de Caran­
tec, parcourut tout . le diocèse pour recueillir des 
souscriptions. Le charroi des matériaux fut fait 
par les p.aro·issiens. En 18H7 un superbe caril­
lon était installé dans le clocher, et en 1HOO, l'église 
s',enrichissait de quatre vitraux du plus bel effet. 
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Un nouveau cimetière ayant été construit, l'ancien. 
· cimetière qui entourait l'église fut désaffecté. Mais 
en 1905, la Clôture en fut renouvelée : un grillage 
fut posé devant la partie nord, ce qui permit d'éta.-

Eglise actuelle · de Caran. tee 

blir un chemin de ronde pour l·es prooess1ons. Ce 
travail, exécuté d'après le p·lan donné par M. Jüseph 
de l{<ersauson, ne coùta pas· moins de 2. 000 fr. Les 
ossements furent pieusement recueillis par des tra­
vailleurs de bonne volonté, et transportés <fans le 
nouv•eau cimetière, où fut élevé un superbe monu­
ment funéraire, dû à la générosité de Madame Jo­
seph de Kergrist. 
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CHAPITRE II 

1. - CHAPELLE DE NOTRE-DAME DE CALLOT 

Au nord de Carantec se trouve l'île de. Callot, 
séparée de la terre ferme par un banc de sable 
appelé " ar V ale , . Ge banc de sable se déoouvre 
à toutes l·es marées. L'He hérissée de rochers a 
rune longueur total·e de 3 kn1. sur une largeur 
moyenne de 500 m. Le point culminant est à 22 m. 
a:ucdessus du niv.eau de ~a mer. 

" L'an 489; Gorsolde, général des Danois, étant 
, desoendu en bas Léon, s'y tint jusqu'à l'an 5Q2, 
, que le prince Rivallon Murmaczon quittant l'île 
, de Br·etagne, dresoendit en Léon, d'où il chassa 
, Gorsolde et ses Danois, les ayant oontraints après 
, plusieurs pertes de se retirer en l'îsle de Callot, 
,, où ·il les poursuivit, força leur camp, et les tailla 
, en pièoes, et en mémoü-e de oette victo.ire obte-. 

nue par les intercessions de Notre-Dame, il fonda 
une chapelle au nom de. la Vierge Marie, au 

, même Heu où était la tente du Barbare Corsolde, 
, et c'est la déy;ote chi{pelle die Notre-Dame de 
, Callot (Albert Le Grand ·de Morlaix 1636). '' 

Cette chapelle fut reconstruite à diverses reprises. 
La t•our po·rte la date de 1672, avec le nom .de M. 
Leseop, recteur de Taulé. Les dépenses de la tour 
et des réparations de la chapelle s'él-evèrent à 3. 227 
livres 10 sols. 

Le sanctuaire est couvert d'ex-voto, rubans, croix, 
médailles. " Ge saint lieu, écrivait. vers 1650. Cy­
rille le Pennee, est merveilleusement hanté de beau­
coup de personnes de condit~on et de marque et 
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un lion 
" . ff'ueuÙ;. C'ét~ien,t les 

· li.o. . (1 ): ·Lé calice de 
Mafqui:Se .· de Brésal ; ses. , arill..ës 's'y trouvent : .de . 

ff'Ueuze~ "à six. besanJts d:'arg:eid. La lampe du sap.è~ 
tliàire porte l'écusson dé Mgr du· Lguët,. S•eignelir de 
Kerrom, de Ghatj'll:riv~l{ ,qui était fiLs de Jacques 
d:u Louet; séigneür de Kerro'm, de . Goatjun~al, eL 
de J~cq;ri:ette de Brésal. L·e château de K:erl'olll,, en 
Saint~Pol-de-Léon, où, résidaient les du Louët, est. 
dev,enû~ Ta· pr.opriété des: de_·.·Kerhorre1 puis ·des ,, 
Audren de KcerdJiel ' il n'ést sép:aré de Callot que 
par l'estU;àiœ de l;I ~enzé :et la haî-~ ~e Pempoul. · 

.•.... Uné maison àppelée Ty~ar-Verc'hez servait dans 
le cours du· 18è siècle à u:n~ détachement. de garde-

·.. .côtes.' L.a· parib.isse était obligée de fournir les lits.~ . 
Sur ··ta . pointe:. ·extrême de .·l'He . s•e. ·dressait un . fort 
dont il ne reste que dies ruines. C'esf du ha·~t de œ 

·tertre, ',qu'apparaît a:t:nç ··yeux ravis du . promeneur, 
:iu'"milieri d'e nombreux iiots, la merVieilleuse radie. 
du Pamdi's, déjà signalée en·l794 p;lr Cambry dans 
son: ouvrage ,sur, le. Finistère, e1: qui·. offre· un exœl ~ · 
lent ril.ôuillage au~- v:aiss~aux de. guerre. Cette rade 

de· point d~ relâche à Fescadœ du Nord. 

2. -,- CHATEAU .. DU TAUREAU 

P·ol ·de' Courcy, dans son itinéraire de Rennes . à 
Brest, paru en '1859, traoe la. descript1on du Tau~ 
reau. '« ·Le château· est armé d'une batterie. basse . 
éf r~sante de canons de gros calibre, ·placée dans 
les .casemates·' voûtées . par ··vauban en 1680., Des 
'pièces plus légères, parmi lesquelles 'Ü~ remarque 
deux anciennes. coul;elivrines à huit pans,· dont l'ùnè 

. porte les armes dë Bretagne, entourée .dè la corde­
.lière,: défendent la plate~:lhrme qui est domin·ée par . 
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une. tour· ronde' en forme de 'donjon, éc~ouJ.~ el1 
·1609, eLrétablie en l6H. Le fort.eontient .dJe~·lo~ 
gements etu~e vaste ~iter~\'). pourl'us;~ge~ d~ }a 
g.arnis•on .; 1:entréè du. midi donne. âu côté/ de ia 
rade; ·et se ferme au inoyén dfun ponHevis, 
bourgeois de Morlaix, 

du· Taureau 
........ , .. ~.·->"- .. ,-_ ....... ______ , ___ , ·.· .... :-

inCIUrsions des Anglais, construisirent oeUe forte'­
resse en l542 ; ils ·en entœtenaiènt la garnison, et 
honl.rnaient le capitainè pour un. an. En 1660, 
Louis XIV dépouilla la ville de ce glorièux privi­
·lège, 'lii!lique à cette epoqûe •en Franoe, d'e.xeroer .. 
sa souveraineté sur une placecforte frontière. Après 

:cetfe confiscation, elle ne fut plus. qu'une prison 
_d'Etat où.fut renfermé en 1775 La Chalotais, pro­
cureur au· parLement de Bœtagné, transféré' de là à 
St-Malo, et en 1795 les terroristes Romme, Sou­
brany, Goujon, .Duro.y et Bourbo~te qui se poignar~ 
dètent dans leur prison pour échapper à la honte · 
de l'échafaud ,, . A la même époque: on reti:fermait 
!fans les .casemates lès prêtres réfractaires. Après 

la 
a:ussiquelque temps~ 

. (( . Lorsque la J~tôsse tour du château s'écroula en 
1!?09, Jà sentinelle, ,disimt actùeU~ment son rosaire, 
fut couverte. des' ruinès, en telle fàçontôutefois qu'el~ · 
les se f·o,rmèrent. en guise . d'un dome ~ l'eritoùr de· .. 

. . )ui. Ayant été Jongten1ps :e~ cet .. antre, ·n advint qu'u'u 
-des, &ogu:es. du château alla parmï œs ruines, et 
·sentant cet ·ttomrnè se mit à japper: les· soldats· 
estants allés .vo-ir. ce.·. que •c'était, l'entendirent sè 
plaindre, ·et ayant osté plusieurs ch~retées de .pierres. 
de dJéssris'luy, Us le trouvèr.ent en oêtte grotte mi~ 
raculeus-e; le. ehapel~t en rnain, rémerciant Dieu et 

··· N;cD, du Rosaire.,, (Albèrt Le Gr:àndl). > 

Mais le' château.·. a perdu peu à peu son· · aspect 
·primitif ; .. en.· 1890 on a liait· sautflr .les. vieux. cauQns; 
Quand: survüitl'alerted!e Fa~hoda, on y posa des èanons · 
Maxim. Mais Jes carw~s ont été .enlevés ; · les gare 
diens sont partis ; lè feu qui l'indiquait aux navi~ 
g:ateu.rs nè brille pll1s. Le yieux .TaU.r~ea,u reste immo" 
bile· au miUeu des vagu~e~ écumantes, pleurant sà 

. gl:Oire pa.ssée. 

. TIOiltefois de combien de sinistres dram~s n'act-il 
. ·. P•as• été le témoin L Le 23 o6tôhre 1747, u.n navire Vow -~. ~ 

oorsaire de, st~Ma:lo, l'Alc~de, · se,. perdit près de.s MoJ '}; 
voches Ricard ; 27 des hommes d~l'équipagre purent 
gagnerle "Château,, Une quarimtaine. se j:etèrent à la 
nage ,et fuœll.i noyés. Une gaharœ de .Dourdu put 
œcUteillir 47 naufragés cramponnés aux mâts et 
agrès. L',aumônier, le Père Jap.eau, Cordelier, mourut 
à peine dél:Jatqué à Carantec ; .22 no·yés furent inhu-
més, à Car.àntt~c, 3 à Plotj;ézoc'h, 6 à Locquénolé,' 1 

. a PI.oujean .. L'équipage ··se composait de '193 .hommes . 
• Un canon de l'Alcid/ av.ec quelques autl'es épaves 
est .. oonsêrvé au musée dé Morlaix. 
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Le 23 Novembre 1893, un navire anglais de Glas­
cow, l'Aboukir-Bay, se perdait dans les mêmes pa­
rages. Tout l'équip:age périt ; 14 noyés furent rele­
vés sur la côte, et inhumés au cimetière de Carantec. 
Un mausüJée leur fut élev·é, grâce à une souscrip­
tion publique. 

CHAPITRE III 

MANOIRS FAMILL..ES 

iLes seigneurs jouissa,ient en l'église tréviale de 
Saint-Carantec, de prérogatives ou pr,eemmences, 
consistant en tombes, escabeaux, écussons sur les 
fenêtres. Ils . étaient redevabl{~s d'offrandes en na­
ture ou en arg.ent. S'ils ne résidaient pas dans leur 
mru1oirs, les fermiers payaient en leur nom. 

l. - COSQUERVEN 

Le manoir de Cosquerv,en est sitné snr le versant 
d'une colline, faisant face à la pointe de Trégondern 
de St-Pol. Là demeuratent les Fouquet de Cosquer­
ven, vieille famille connue depuis Perrot Fouque~, 

entre les nobles de Henquic (Henvic) à la réforma­
tion de 1443, ,et q1ui portait )pour 1armoiries : de gueu­
les à six fleurs de lys d'amg,ei~t, au chef de même., 
Ils appartenaient à la famille de Fouquet, surinten­
dant des finances sous Louis XIV, mort en la forte­
resse de Pignerol en 1680. Fouquet, maréchal de 
Belle-Isle, fut en 1750 le parrain de Charles Fou­
quet fils de Gabriel Fouquet et die Denise de 
Tréanna. Richard Fouquet fut gouverneur du. Tau~ 
reau en 1560. ,Les Fouquet contractèrent des al-
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liances avec les de Kergadalen, Pastour de Keram­
beUec, de Launay, de Tréanna, de K .. ersaintgilly, etc. 
Jean Fouquet avait épousé en 1788 à Plougoulm 

·Anne de Kersaintgilly fille de Louis de Kersaintg'illy 
et de Marie de Kergoat. Anne de Kersaintgilly fut · 
en 1788 marraine de Jean-Joseph Bohic qni devint 
plus tard vicaire de Ploujean, de St-Polcde-Léon, 
supérieur de la maison St-Joseph ; on tr;ouve encore 
sa signature au mariagie de Constant de Léséœc et 
de Rose de I{,ergrist, de Trégu1er, 1827. Actuelle­
ment les terr·es de Cosquerven appartiennent eh 

partiç à la famille Cheval,1er. 

2. - CRÉACHEIN 

Mlle de Porsmoguer, propriétaire de Créac'heïn 

près du Fransic, payait pour ses prééminences en 
1755 la somme de 5 livres 5 sols. 

.. 3. - CRÉAC'HÉROU 
( 

Les familles Quintin de Roc'hlas, Le Borgne de 
Trévidy, Le Bo-rgne de la P1alue et du Rozel don­
)laient un boisse~u de froment de 1600 jusqu'à la 
Rév,olution. Il subsiste . encore à Créac'hérou une 
vieille maison gothique avec portes ogivales et fe­
nêtres à meneaux. 

4. - FRANSIC 

La famille de Keranguen p·ayait 3 livres jusqu'à 
1697. Dans le cours du siècle suivant, le Fransio 
appartenait aux de Poul piquet. Par un acte ( 1) du 
12 Avril 1784, la famille de Poulpiquet cédait pour 
24.000 livres la terre du Fransic, qui était un bien 
indivis, à Joseph Poulpiquet de Coëtlez. Mais les 
du Dresnay y résid1aient vers 17 40. En 17 46 le comte 
du Dresnay fnt choisi comme arbitre entre les tré-

11) Archives de Kcrvolongar en Garlan. 
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viens de Carantec et le Hecteur de Taulé, au sujet 
des réparations à faire au presbytère de Taulé, 

En 1780, Laurent du Dresnay, fils de Michel du 
Dresnay et de Marie-Anne de Montauduin épousa 
Françoise le Für-estier de Kerosven. En 1790 Léo­
nard du Dresnay épousa Heine de Kervenoaël, fut 
nommé· maire de Carantec ; peu après il résilia sa 
charge et fut remplacé par Yv.es Nièolas, de Créa­
c'hérou. Les Couhitte et les Borgnis-Desbordes de­
meuraient au Fransic v-ers 1800 ; André Couhitte 
fut maire de Carantec de 1802 à 1814. En 1850 le 
Fransic était la propriété de François du Plessix- . 
Quinquis, époux en ires noces de Marie-Louise de 
Coëtlogon de Guingamp, et en 2mes nooes de Sophie 
de Prengllern. Cette terre appartient aujourd'hui aux 
de Parscau du Plessix. Le manoir est une construc­
tion assez vaste du XVJIIc siècle. 
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5.- FROUT 

Gourio, seigneur du Front et de Lesireur époUsà 
Jeanne de Kersulguen en 1451. Un de ses descen­
druits, Pierre Gourio, p:a'r un acte daté de 1630, don­
nait pour une tombe à l'église 2 boisseaux de fro­
ment et 15 deniers tournois qUJe devait fournir son 
fermier de Kerdudal. 

De 1678 ·à 1692, on trouve comme résidant au 
Frout .le sieur de Lésérec de Trédern, de 1692 à 
1707 Alain de la Brosse, et à partir de 1707 Alain 
de Launay. Au siècle denüer le Frout appartenait 
aux Drillet de Lamüg•on, et aux Parscau du Plessix. 
Paul de P,arscau, né à Abbeville en 1823, était fils 
-de Pierre de Parscau et de AngéliqUJe de Lannig-ou ; 
il momut en 1867. Il avait épousé .Fanny de Ker­
moysan, fille de Hippolyte de Kermoysan et de 
Marie-Eugénie Le Denmat de Kervern. Leur fille 
Paule de Parscau épousa le vicomte Joseph. de 
Kersauson du Vieux-Châtel, fils de Ludovic de Ker­
sanson et de Marie du Dresnay. C'est au vieomte 
de Krersauson, devenu conseiller général du canton 
de Taulé et mort en 1913, que l'on doit l'initiative 
du projet d'un pont s11r la Prenzé. 

Parmi les asœndants de cette famille on peut 
citer Yves de Parscau qui prit part au combat de 
Cérisolles en 1503 ; un chef d'•escadre en 1784 ; un. 
intendant général qui acquit en 1784 la terre de 
Keryvon en Saint-Derrien ; Guillaume de Kermoy­
sarn, croisé en 1268 ; Tugdual qui combattit aux 
côtés de Jeanne d'Arc et . de Dunois à la bataille de 
Patay en 1429 ; un émigré qui fut fusillé à Qui­
beron en 1795. 
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6. ~- GUIZ.OU ou GOUËZOU 

Cette terre appartenait au XVe siècle à une famille 
du même nom. Henri de Gouëzou c-omparait entre 
les nobles de Carantec à la réformation de 1443., 
Les armoiries de cette m::tison. éta1ent : d'argent cl. 
trois sangliers de sable. Elle passa ensuite aux Le 
Gac de K·ersanton et d,e Coëtgestin. 

La dame de Coëtgestin, pror~riétaire du Guézou 
donnait en 1670 un quart de garcée de froment: 
Les fenniet·s s'acquittèrent de cette charge jusqu'à 
la Hévolution. 

7.- KERALUC 

Le manoir de Kerallic, situé sur une hauteur qui 
domine la route de Henvic, se présente bien encore. 
aujourd'hui avec ses vastes bâtiments, sa tourelle., 
ses larges av.en.ues, et son mur d'enceinte. Là ha­
bitaient les de Kèrallic, hauts et puissants seigneurs, 
qui blasonnaient : d'argent à la fasce d'azur accom­
pagnée en chef d'une merlette de même. Les re­
gistres paroissiaux portent la signature de Claude, 
et de Yves de Keralilic de 1600 à 1691. Ils possé­
daient dans l'église un escabeau et une tombe ; et 
donnaierît à cet effet un boisseau de froment. Des 
malveillants ava1ent fait disparaître l'escabeau et 
l'accoudoir ; cela donna lieu à une explicaUon pu­
blique au prône de la grand'Messe. Un contrat fait 
en 1655 consacra les droits de la famille de Ke­
rallic. Le boisseau de froment fut fourni de 1694 
à 1720 p:ar le .sieur de Launay Boudin, et à partir 
de 1720 par le sieur de Tromelin son fils. La Fa­
brique paya à l\1. de Launay Boudin 25 livres en 
1700 pour avoir obtenu de Rome la bulle d'indul­
gence destinée à la chapelle de Callot. Le manoir 
de Kerallic servit de refuge pendant la Terreur àu 
Curé de Carantec, Olivier Le Lez. Ge vaillant prêtre 
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fut bien gardé par les. paroissiens ; il refusa cou­
rageus·ement de prêter serment à la Constitution 
civile du Clergé. On lui avait installé une· chambre 
au haut de la toureUe ; le lit-clos qui lui servait 
est demeuré intact jusqu'à 1910. Le manoir de Ke­
rallic appartient. aujourd'hui à la vicomtesse Joseph 
de Kergrist, née le R-ouge de Guerdavid. 

8, - KERAMOUSÈT 

L'écuyer Alain Daniel, seigneur de Keramouset, 
donnait à Saint Carantec pour ·une tombe un bois­
seau de froment et 4 sols 3 deniers à prélever sur 
un champ à Trohorn (1640). Le manoir de Kera­
mouset n',existe plus ; on le voyait au village de 
Kerdanret, aiU. bord de la route de Morlaix. 

9. - KERANGOAGUET 

Le manoir de Kerangoaguet, près du Fransic, 
conserve encore quelques restes de son antique 
splendeur. C'est une demeure du XVIIe siècle, avec 
cour fermée, ct portail de la même époque. On y 
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aœède par une large avenue p~antée de hêtres. Les 

Guichoux de Kerangoaguet, qui l'habitaient, payaient 

pour leurs prééminences un boisseau de froment. 

Portail du JY.l:anoir de Kerangoagu.et 

Leur nom disparaît après 1668, pour faire place 

aux de la Fargue jusqu'à 1695, puis à Pierre Huon, 

sieur de Resgourel, époux de Françoise de Coatans­

cour. Au siècle suivant Kerangoaguet appartenait 

aux Forestier de Kerosv,en, et après avoir passé 

aux du Plessix-Quinquis il vient d'être acheté par 

François Merret, de Taulé. · 
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10. - KERILIS 

Les famiUes de Poulraz-Golin et plus tard de 
Kerléan, s·eigneurs de Kerilis, donnaient à la fa­
brique 24 sols sur le champ de Parc-Mouez. Cette 
rente a été payée jusqu'à 1866. K.erilis est à l'en­
trée du Bourg. 

ll. -· IŒRLOUQI.IET 

Le manoir de Kerlouquet appartenait primitive- 1r~ 
ment an baron de Neufbourg, déjà cité plus haut, 1 2:v,. 1. 

qui le vendit vers 1600 à François Quintin. Le sieur 
de Keraudy Quintin payait 20 sols pour ses préé­
minences jusqu'à 1669. De cette époque à 1736, 
cette redevance fut payée par la famille Keravel de 
Kerret, et -ensuite par l'es de la Motte de la Pisse1 .. 
Plus récemment Kerlouquet était habité par Ange 
du Beaudiez, époux de Pauline de Lansalut ; · ac­
tuellement il appartient aux enfants du vicomte Al­
phonse de Kermenguy, mort en 1911. 

12. - KEROMNÉS 

Devant l'anse du Clouet, à 1 km. du Bourg, ·se 
dl:'esse le château moderne de Keromnès. Cette terre 
appartenait . d'abord à la famiUe Omnès qui lui 
donna son nom ; eUe passa aux Bouteillier, aux -
de Ba:iséon, aux de Kergroade;z. François de Ker­
gnoadez la V1eiTdit en 1683 à Nicolas Salaun de Ker­
moal. Les Salaun de Keromnès l'ont apportée aux 
de Kergrist et aux de Kermenguy. Le vicomte Al­
phonse de· Kermenguy, fils· de Emile de Kermen­
guy, député du Finistère ,et de Sidonie de Forsanz, 
avait épousé Jeanne de Kergrist, fille de François 
de Kergrist et d' Acléla1cle de la Boissière. 
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J,oseph de Keromnès, fils de Nicolas, épousa Ma­
rie-Anne Carré de Keranguen. 

Enfants : 1. Bernard 1725, 2. Nicolas 1726. 

Nicolas de Keromnès épouse Perrine Prigent de 
Querébars. 

Enfants : 1. Thérèse 1761, 2. Françoise 1763, 3. 
Marie-Ursule 1765. 

Julien Audren de Kerdrel épousa Thérèse de Ke­
romnès en 1785. 

Julien-Corentin de Kergrist de Ploubezre (C.-d.N.) 
épousa en 1790 Françoise de Keromnès. 

r 
f, 

-29-

Leurs enfants furent: 1. Nicolas 1791, 2. Charles­
J,ean 1794, · 3. Julien 1796, 4. Joseph-Pierre 1798, 
5. Marie-Augustine 1800, ondoyée par l'abbé de 
Kersabiec en vertu de l'autorisation :donnée pm M. 
Pérün, vicaire général de Léon, 6. Thérèse 1802, 
7. François-Marie 1805, 8. Marie-Caroline 1807. 

1. Nicolas devint càpitaine de cavalerie ; quand 
il mourut en 1862, il était maire de Carantec. 

)2. Charles-J:eàll fut un des brillants élèves du 
Collège de Léon. En 1814, il fut autorisé à porter 
la décoration du Lys; en 1815, dans une pièce 
rédigée en latin, le Principal du Collège, et le Pro­
fesseur de Rhétorique, fais:aient l'élog1e de l'élève 
Charles de Kergrist. En 1823, il était procureur 
du Roi à Morlaix. Il épousa Jeanne de FLotte, fille 
de Jacq'Œes de Flotte. Un de ses fils, François, né 
en 1824, devait fournir une belle carrière. Bachelier 

. du Collège de Léon, docteur en droit, lauréat de la 
Faculté de Paris en 1847, secrétaire g.énéral de la 
Préfecture du Finistère, maire de Carantec, cheva­
lier de St Grégoire le Grmd, il fut des souUens de 
la cause catholique ; il mourut en 1908. 

4. Joseph-Pierre, conseiller à la cour de Rennes, 
épousa Pauline de Cargouët, fille de M. de Cargouët 
et de Marthe de Gadignan. ·Ge fut leur fils Jo,seph 
qui cor,Istruisit le château actuel du Rohou. 

8. Marie-Caroline épousa lVI. Le Gac de Lansalut. 

1:3. - KERROT 

La terre de Kerrot appartenait au XVIe siècle ·à 
la famille Nicolas. EUe fut ensuite la propriété des 
de Kervéatoux, seigneurs de Plouarzel et plus tard 
des Prigent de la Porte-Noire qui signaient parfois 
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Prigent de Kerrot. L'église tréviale recevait d'eux 
1/4 de garcée de froment et 12 sols. Des Prigent 
de Kerrot, Kerrot passa entl'e les mains des Prigent 
de Querébars, et des d'Herbais. Actuellement cette 
terre appartient à Jean Sibiril et à la veuve Chris­
tophe Tanguy. 

J,ean-Claude Prigent de Querébars, fils de Jean 
Prigent et de Marie-Anne de la Porte-N oiœ, naquit 
à Roscoff en 1711. Il épousa Thérèse Duclos de la: 
Moinerie, fille de Pierre Duclos, avocat à la cour 
de Rennes ; sa belle-sœur Renée Duclos a v ait épousé 
Louis Balan. 

Enfants de J.-M. de Querébars et de Thérèse de 
la Moinerie : 

1. Marie-Perrine qui épousa Nicolas Salaun de 
Keromnès; 

2. Jean-René, major du Roi, émigré en 1792 

3. Pierre-Augustin, capitaine au régiment de Brie, 
officier de l'armée de Gondé. Il se retira à Carruüec · 
et y mourut en 1819 ; 

4. Marie-Françoise, qui épousa Antoine d'Herbais, 
capitaine au régiment de la Cmîx ; 

,5. Thérèse, qui· épousa Jean-Louis de Kermer­
chou de Kerautem; , 

6. Marie-Josèphe, morte en l'an V. 

Claude Prigent de Querébars, sénéchal de Léon, 
mourut en 1786. 

14. -- LA MOTTE (Ar Vouden) 

Cette terre a donné son nom à une famiUé de la 
Motte, qui portait pour armes : d'argent all châleall 

de gll!l'!llles, et dont la dernière héritière, Marie de 
la Motte, épousa .en 1569 Adrien Le Borgne,· sei­
gneur .de Lesquiffiou. 
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Au XVIIe siècle Alexandre Le Borgne, de Lesquif­
fiou, recteur de Guiclan, était propriétaire du ma­
noir dè La Motte.· Il jouissait de prééminences dans 
l'église de StcCar,antec, comme l'atteste l'acte de 
1657 conservé dans les archives de Lesquiffiou. 

15. - LAUNAY (Ar Vern) 

Le Launay appartenait aux de Kermellec, qui, 
en 1695 payaient à l'église la somme de 30 sols 
par l'entremise de noble homme Yves Le Veyer. 
Isabeau de Kermellec épousa en 1453 Marc de Troë­
rin, à qui l'rou doit le Jubé artistique de la chapelle 
de Lambader. Un de KermeUec était commandant 
du Taureau en 1577. Leur propriété appartient 
maintenant à Jean Tanguy. 

16. - MÉZILLY 

Seigneurs de Mézilly : Henri Balavesne et Sybille 
de Guicasnou 1547. - Maurice Balavesne, maire 
de Morlaix et MarÏie le Blonsart, · 1580. - Catherine 
Balavesne, et Mathieu Floch·, maire de Morlaix 1606. 
- Maurice Floch et Mar1e Le Rouge 1648. - Mau­
rice Floeh et Anne d:e Goatnempren 1672. Cette 
famille s'.est fondue dans du Rusquec ; elle donnait 
20 sols pour ses prééminences. Les Floch de Mé­
zilly avaient des tombes dans l'église de Saint-Me­
laine de Morlaix. Le vieux manoir a été démoli ; 
la terre appartient à la vicomtesse Joseph die Ker­
grist. 

17. - PENZORNOU 

Penzornou s'étendait au bord de la mer, à mi­
chemin du ·Passage de la Corde. Les s·eigneurs de 
p,enzornou sont signalés depuis Hervié Penzornou, 
vivant en 1380, aïeul de Guillaume Prenzornou, entre 
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les nobles de Carantec à la réformation de 1445 .. 
Ils avaient pour armoides : d'argent à la fasce de 
sable accompagnée en chef d'une merlette de même. 

La terre de P•enzornou passa par alliance vers 
1680 à Tanguy de Tréanna et en 1755 au vicomte 
de Coëtlosq(Uet. Cette famille possédait plus1eurs tom­
bes dans le chœur de l'église ; eUe payait 3 livres 
à la St Martin. Il reste peu de choses de l'ancien 
manoir : Hervé Nicolas en est le propriétaire actuel. 

Seign·eurs de P·enzornou : Jacques de Penzornou 
et Marie CaHoët de Lanidy, 1500. - Jean de Penzor­
nou et Marie de Kergroadez 1580. ~François de Pen­
zoruou et Françoise du Dl'esnay 1650. - René de 
P<enzornou et Guillemette de IC•eroulas 1680. - Tan­
guy de Tréanna, de la paroisse de Crozon, et Fran­
çoise ·de Penzornou. Leur fils François de Tréanna 
épousa en 1695 Denise Bécam du Rest, de Rospor­
den. 

François de Tréanna et Denise Bécam cuvent 8 
enfants, tous baptisés à Carantec. Deux de. leurs 
filles épousèœnt des Fouquet de Gosquerven. Leur 
fils François, né· en 1699, épousa Denise . Bécam, 
fille· de Jacques Bécam du Moust·er et de Margue­
rite L·e Pape de Trévern, 1738. 

La fille de François de Tréanna et de Denise Bé­
eam, Denise, née en 1740, épousa à Saint-Melaine 
de Morlaix, >en 1755 le vicomte Jean-François de 
Coëtlosquet qui devint en 1776 colonel au régiment 
Dauphin. Par arrêt de 1767, le vicomte de Coët­
losquet ·avait obtenu le droit d'établir une . pêcherie 
à perpétuité le long de la mer, vis-àcvis la terre ,de 
Penzornou. Il mourut émigré en Allemagne en 1796, 
après avo-ir vendu sa terre de P·enzo.rnou aux Ker­
ouartz. 
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Enfants de J.-F. de Goëtlosqùet et de Denise de 

Tréanna: 

1. Etienne, né en 1756, capitaine au régiment du 
Royal Piémont en 1777. Il épousa la fille du marquis 
de la Ma.isonfort, et mourut en 1814 ; 

2. · Jean~Baptiste, né en 1757, mort au Collège de 

Juilly ; 

3. Marie-Josèphe, née en 1759, manee à César 
le Provost de la Touche. Leur fille Julie devint 

comtesse d'Hérouville ; 

4. Julie-Jeanne, née en 1760, mariée en 1783 à 
François le Normand de Lourmel. P>endant la Ré­
voJution, elle émigra en Angleterre, et mourut au 
ci1âteau de Hourmelin en 1833. 

Enfants d'Etienne de Coëtlosquet et de Françoise 

de la Maisonfort.: 

1. Charles, né à Morlaix en 1783, g<énéral en 1813, 
ministre de la guerœ en 1823, mort en 1836 ; 

2. Anne-Désirée, qui épousa en 1805 Louis de 

Clérambault. 

D'où: 

1. Le général de Clérambault, mort en 1876. Il 
prit part aux batailles livrées sous Metz en 1870 ; 

2. M. de Clérambault, dont la fille épousa M. de 

Go:n tau t-Biron ; 

3. Mlle de Clérambault, manee au marquis de la 
Mais.onfort. Une de leurs filles épousa Charles de 
Lesseps, l'autre M. Lol'ois qui fut député de Quim­

perlé en 1886. 
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18. - QUERMEN 

Le manoir de Quermen était habité en 1600 par 
Jean de Poulpiquet et Françoise die Gouzillon, sa 
femme. L'église recevait de éette famille 2 garcées 
de froment jusqu'à 1674. Adélaïde de Poulpiquet, 
fille de Guillaume Poulpiquet dè. CoëUez, 1qui de­
meurait au Minihy, épousa en 1775 à Carant~c, 
T·oussaint le Bihan de Pennélé. Gabriel .de Poulpi­
quet de Quermen, conseiller au Parlement de Bre­
tagne, mourut en 1780. Des de Poulpiquet cetbe 
terre a passé à la famille Eudes de Guébriant, de 
Bagneux ; eUe vient d'être achetée par Jacqu~s Nen 
et Pierre Tanguy. 

19. - FAMILLE DE FLOTTE 

Cette famine habite Caranbec depuis de longues 
années. Jacques d!e Flotte, officier de marine, fils 
de Paul de Flotte, contre-amiral ·et de Jeanne Le 
Voyer, épousa Maurioette Mol de GuernéJ.ez, fille 
de Paul de GuernéJ.ez, dont le père était Claude de 
Guernélez et la mère Jeanne de Kermabon. Les de 
Kermabon possédaient . la. terre de K·erprigent à 
Saint-Jean-du-Doigt. François de Kermabon fut au­
torisé par le roi en 1640 à rétablir les fourches pa­
tibulaires de sa justice seigrtveutiale. 

~Bonaventure de Flotte, frère de Jacques, né en 
1784, lieutenant d',artilierie, épousa Sylvie die Bou­
lainvilliers. D'où 3 enfants : 

1. Paul, 2. Charles, 3. Thérèse. 

1. Paul, député de Paris ,en 1848, mourut à So­
lano (Italie) en 1861 ; 2. Charles, officier de ma­
rine mourut à Odessa en 1855 pend:ant la guerre 
de Crimée. Il avait épousé Fanny de Kergrist, sœur 
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de François de Kel'grist. Leur fils Paul est mort ·à 
Brest ·ên 1900 ; leur fïHe Fanny est la pi'opriétaire 
actuelle de Kernilis an bourg de Carantec ; 3. Thé­
rèse épousa le haron Louis Dein qui fut député du 
Finistère sous Napoléon III. 

La famille de Flotte descend de Paul de Flotte, 
Capitoul de la ville de Toulouse en 1718. 

20. - FAMILLE POULIQUEN - CLÉAC'H 

Hervé Pouliguen, lieutenant de douane, épousa 
en 1793 Jacquette Gabon, fïUe de Jean Cahon et de 
Anne Tournemine. Leurs enfants fur·ent: 1. Jean 
P·ouliquen, mort curé de Concarneaù, en 1833 ; 2. 
Armand Pouliguen, mort curé de Lesneven en' 1858 ; 
3. Marie-Jeanne P.ouliquen qui épousa François· 
Cléac'h de Callot. Les enfants de François Ciéac'h 
furent : 1. Jean-Marie, qui fut .aumônier militaire 
en 1870, et mourut Oblat de Marie à Angers en 
1896 ; 2. François, inspecteur des Douanes à Tou­
louse, mort à Carantec en 1913. Il avait épousé une 
nièce du général Trüchu ; 3. · Angèle, qui épousa 
Laurent André en 1844. Les autres paœnts de cette 
famille sont Jean-Marie Charles, François Guyader, 
et Jean Le Houx. célèbre par son voyage au Cap 
Horn. 

21. - FAMILlE PERROT- SIBIRIL 

Philippe Perrot de St-Pol-de-Léon, fils de Alain 
et de Jeanne Yaouanc, épousa le 20 Messidor, an 3 
de la H.épublique, Anne Sibiril, fiUe de Jean Sibiril 
et de Marguerite Le Roux. 

Philippe Perrot était le grand-père de.s Pondaven, 
Morgant, Guillerm de St-Pol-de-Léon, qui se sont 
illustrés dans l'.art de la sculpture sur bo.is. Parmi 
les Sibiril, Œl p1eul citer J•ean Sibiril, président du 
Conseil de Fabrique, mort octogénaire. 
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22. - FAMILLE LE V.EYER. 

La famille L•e Veyer est sou.vent citée dans les 
registœs : elle forma des allianoes avec les Corre 
Men, Cast,el etc. Ces familles ont donné naissanc"e à 
plusieurs prêtves : l'abbé Le Veyer, œcteùr de Pley­
ber-Christ 1798, l'abbé Corr.e, supérieur de la Mai­
son St-Joseph à St-Pol-de-Léon 1833, i'abhé Castel, 
r.ecteur de Bodilis, l'abbé Heiv:é Castel, l'ecteur de 
Goulien, mort en 1891; l'abbé Jacques Marœc, rec­
teur de Loc-Maria-Berrien, mort en 1893, i'abbé 
J,acques Castel, r·ecteur ·actueUement de Saint-Me­
laine de Morlaix. 

Les armes des Le VeY'er éta1ent d'argent à 2 
,haches d'armes de gu-eules. 

23. AUTRES FAMILLES 

·carluer de Keryvon, Le Lay de Keryvon à Kerilis 
1780. 

Botloré de Kerbalanec dlont les terres étaient à 
la Croix. 

Un Botloré de K~erbalanec commandait les pay- · 
s.ans du Léon l'éV:9ltés en 1793, et tînt tête près du 
pont de K:erguiduff aux tro:upes du général Canclaux. 

Jàcques de Penfeunteuniou et Gabrielle de Ker­
v:asdoué 1754. Chrétien de la Masse, de Mesa..ristourm 
1742. Bécam du Rest, Marzin de l'Isle 1600. Les 
Bécam et les Marzin furent déboutés de l·eurs pre-
tenttons à la noblesse en 1669.' · 

G. Bayec habitait le mimoi:r de Ben-an-Ent, à 
l'entrée du bourg, manoir r:éoemment démoli, oc­
cupé par François Herry dit le Parisien. Les dépen­
dances appartiennent alix Parscau du Plessix. . 

Pierre Robichort de K~erhars, tué au combat de 
Trafalgar en 1805. 
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Au · manoir de Kervéz;ec demeurait v~ers 1708 la 
famille Pédron · de Kermenguy. · Plus tard on y voit 
Jean Fouquet de Cosquerven. De nos }ours le 'comte 
Jules Goujon de Grondel y a élevé une· charniant·e 
habitation et créé ~n p·arc qui s'étend devant la 
route de Henvic. 

CHAPITRE IV 

DONATIONS A L'EGLISE 

M.arie de Kergonnac'h, dame du Frout, donna à 
l'église une maison au boU,rg avec charge de 4 ser­
vices par an. 1605 

iFrançoise Nen donna une maison et un jardin au 
bourg pour un servioe par an. 1623 
. J.ean Puill donna Tacheri-an-lnizan pour une 
tombe.. 1623 

Yvës Hamon .'et Françoise Milbéo donnèrent la 
moitié de Parc-Balan ,en Taulé et Douar-ar-V eleien 
'à Callot pour un servioe par an. 1629 

-Mlle Françoise Fouquet donna 18 livres 10 sols 
de vente pàr an pÔ:lir ··Messes, sur une maison au 
bourg. 163.9 

Pierre • Borurdier donnait 1]4 de garcée sur le champ 
de Poulbacou, · Linguinou. . ' 1655 

. Françoise Hamon :et Maudet. Le Scanff, sur Ker­
idee en Taulé donnaient 4 livres six sols pour 2. 
tombes ~et un service par. an. 1666 

Thoma~ Le Scanff donna Jt;zrc-Léuénez près Coat­
plogou, et Parc-Pen-Enez à Callot pour .un servi<:~e 
par an. 1676 

D'autres donations r·emontaient à une époque an- . 
térieur,e : 



38 ~ 

La moitié de Ptarc-Cnsaour en Henvi~, le champ 
de JJ1echou-ar- Vis près du bourg, le cl1amp du Cren­
ner près du Kellen, deux maisons au faubourg de 
la Croix, la terre de tHôp.ital à Callot. 

Tout ce qui. restait de biens après la Hév:olution 
a été vendu en 1867 pour aider à la construction 
de l'église. La vente produisit 8.0~7 fr. 

CHAPITRE N 

CHAPELLES -- CHAPELLENIES 

Chapelle de Kerallic. - Il n'en est resté debout 
qu'une partie du chev:et. ( 1) La chapell-enie de Ke­
rallic fut fondée aV!ec 15 livr.es de rente sur une 
maison au bourg. Le 1er chapelain fut Thomas de 
Kermellec. Cette chapellenie existait au XVIIIe siècle 
avec une rente de 30 livœs. Le présentateur était lVI. 
Borudiu de Tromelin. 

Sainte-Anne du Fmnsic, bâtie en 1789. Le par-· 
don du 26 Juillet continue à être très fréquenté. 

Notr.e-Dame du Frout, bâtie en 1860, recons­
truite par le vicomte de Kërs.auson. 

Chapelle de Kerangoagnet, démolië après la Ré­
Y!olution. 

François-Marie Le Forestier fit ériger une cha­
peUenie avec 100 livres de rente sur des biens en 
Henvic, pour 2 Messes par semaine à desservir en 
l'église de Carantec. 

St-.Guénolé de Cosquerven. - Jeanne de Kerga­
dalen y fit ériger une chapellenie en 1670. Dans 

(1) Le tableau des chapellenies du Léon, se trouve à ln Mairie de 
St-Pul. 
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la chapelle, aujourd'hui en ruines, se trouvait la 
tombe de Françoise Hamon, pour qui on chantait 
une reoonullandation; pour 12 sols, 1629. 

Chapelle de K@omnès, dédiée à Notre-Dame des 
Sept-Douleurs. ~ L'architecture est du XVIe siècle ; . 
on y voit sur le vitrail les armes· des. Bouteiller, 
A la chapellenie fondée en 1767 étai-ent attachées 
54 livœs de rente pour une messe· par semaine à 
dess·ervir en l'églis·e de Carantec. Il existait encoœ 
2 a:utr'es ch~pellenies, oeUe de Garannot et celle de 
Ke:rgrac'h ; l·eurs biens étaient au territoiœ de la 

Cvoix. 
Chapelle de Penzornou, démolie en 1840. 

CHAPITRE VI 

1. - CLERGÉ (r) 

Curés de Carantec avant la Révolution 

François Le Traon. 
Alain Ur:ien. 
René Le Scantf ' . 
Alain Marzin 
François Le Millour. 
Yves Le Traon 
Jean Marzin. 
Guillaume Le Scantf . 
Olivier Le Lez. 
Jean Saout, sous-curé, déte-nu au château 

de Brest 1792, déporté en Espagne, 
habitait Santander 

(1) Listes établies d'nprès les registres paroissiaux. 

1648-1678 
1678-1721 
1721-1742 
1742-1757 
1757 
1757-1758 
1758-1762 
1762-1780 
1780-1802 

1791 
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Recteurs depuis le Concordat 

Olivier Le Lez, de Plougoulm. . . 
Yves Nédélec. de Saint-Pol-de-Léon. 
Etienne Ségalen, de Plouédern. . . 
Vincent Cozanet, de Ploujean. . . 
François Boulic; de Plouguerneau. . . 
Pierre Pichouron, de Tréflévern (C.-d.-N.) 
Christophe Laot, de Cléder. . . . . . 
Jean-François Corrigou, du Drennec . . 
Yves Savin, de l'Ile-de-Batz. . . . . . 
Corentin Lazennec, de Lampaul-Guimiliau. 
Emmanuel Gargadennec, de Pont-Croix. 

Corentin Carlosquet 
Louis ·!nizan . . .. 

VICAIRES 

Jean-Marie Ségalen. . 
Pierre Trousse!, de Saint-Jean-du-Doigt. 
Christophe Rognant. . . . . . . 
Paul Postee, de Cl éd er. . . . ... 
Guillaume Guézennec, de Ploujean. 
Paul-Marie Guiziou, de Lesneven . . 
Jean-Marie Kéraudren, de Landévennec. 
Benjamin Berthon, de Landivisiau. 
Yves Stéphan, de Sibiril. . . . . 
Hippolyte Simon, de Plouvorn . . 
Jacques Trémintin, de l'Ile-de-Batz. 
Yves Le Gall, de Plabennec. . . . 

2. - RECTEURS DE TAULÉ 

1802-1805 
1805-1815 
1815-1819 
1819-1843 
1843-1862 
1862-1864 
1864-1880 
1880-1884 
1884-1890 
1890-l9ll 
1911 

1843-1844 
1844-1845 . 
1845-1849 
1849-!854 
1854-1856 
1856-1863 

. 1863-1868 
1868-1872 
1872-1873 
1873-1877 
1877-1892 
1892-1895 
1895-1910 
1910 

Yves Noblet . . . . . . . . . . . 1617 
Roland de Poulpiquet, seigneur de Feun­

teunspeur . . . . . . . . . . . 1630 
Jean de Gratz ~·vie lù.Jv~&u.ffia ~ita.._.~-e-~-. 'th. ~64§2.?/wl·r;ee'J '' 1/r.o&: 
François Le Febvre. . . · • • • <4:. · ~~ :.7"'!657 ~o.:.~~.(~ ~c 

. VJ<UUI4 -~ ~t4. t. 1?.. ) 
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Claude du Plessix, prieur de Saint-Martin. 1661 
René Lescop, trésorier de Léon · . 1670 

· Denis· du Roz Le Lart, syndic du. clergé 
de Léon. . . . . . . . . . 1682 

Christophe de Launay de Létang.. 1745 
Jean-Marie Audren de Porslan. 1758 
François Laot . . . . • . . . 1783 

3. - ÉVÊQUES .ET VICAIRES GÉNÉRAUX DE LÉON. 

Mgr René, de Rieux . . . . . . . 1613 
Roland de Poulpiquet, vicaire-général·. 
Mgr Henri de Laval. . . . . . . . 1651 
De Kergorlay, de Kerléan, vicaires-géné-

raux . . . .... 
Mgr François de Visdelou . . . . 
Mgr Jean de Montigny. . . . . . 

· Mgr Pierre Le N eboux de la Brosse. 
De Penamprat ; Abrahamet, vicaires-géné-

raux ............ . 
Mgr Jean-Louis de la Bourdonnaye. . . 

. De Launay. Du Bourblanc. Le Dall de 
Tmrnelin. Le Sparfel. Le Borgne de 
Kerrnorvan, vicaires-généraux . . . 

Mgr Jean-Louis Gouy on de Vaudurand .. 
Prigent. Dé Morinay. Autheil, vicaires­

généraux . . . . . . . . 
Mgr Jean-Françoi!'l d'Andigné de la 

Chasse . . . . . . . . . 
Chrétien de la Masse. d' Andigné, vicaires­

généraux . . . . . . . . . · .· . 

1665 
1670· 
1671 

1701 

1745 

1763 

Mgr Jean-François de la Marche. . . . 1772 
De Keroulas. De Goyon, De Penanprat; 

vicaires-généraux . . . . . . . . 
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4. - Liste (;les Prêtres 

enfermés au Château du .Taureau et déportés 

à Br~me, le 25' Avril 1793 

Guillaume Rocbongar, vicaire de Trévarn, en Dirinon. 
Olivier Martin, id. de Lanvoa, id. 
François-Augustin Falher, recteur de Dinéault. 
Jollivet, prêtre de id. 
Pavee, recteur de Plogonnec. 
Tbomas, prêtre de id. 
Menoux,· diacre de Pont-Christ. 
Pierre Goasdutf, vicaire à Bodilis. 
Scouarnec, prêtre de Saint-Ségal. 
Jacques-François Le Corre, vicaire à SaintcGoazec. 
Julien Trémeur, prêtre de Landernenu. 
Guillaume Hervé, vicaire au Mousttlir-Trébriva.nt. 
Jacques Le Corre, capucin de LanderneaU. 
Yves Gourmelon, vicaire à Saint-Divy. 
FrançoiscGabriel Causeur, id. id. 
François-Marie Lezoc, id. à Porspoder. 
Henry, id. à Laz. 
Ansquer, id. à Querrien. 
Quéméner, prêtre de Quimperlé. 
Tanguy, id. id. 
Vinoc Gouil, vicaire à Querrien. 
Pierre Jatfry, prêtre à Pont-Oroix. 
Le Goff, recteur de Plourin-Morlaix. 
Guillaume Le Jeune, id. de Plougoulm; 
Le Gac, prêtre à Châteaulin. 
Jacques, vicaire à Gourin. 
Yves· Cochard, acolyte à Ploudaniel. 
Le Dantec, id. à Morlaix. 

(Chanoine Peyron, Document.s, Il, 162-163). 

l\ . 
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5. - Signatures diverses recueillies 

sur les Registres 

lean Gourio, recteur de T.aulé 1559. Gram, curé de 
Carantec 1617. BIOlhic, Broustail, syndic 1657. Le 
Besco:nd, prêtœ 1661. Jean de Chateaufur 1695. Le 
Borgne de Lanorgant, PlùuVJorn 1696. Catherine de 
Rosnivinen 1697. Gilette de Kerigou, Constance et 
Paule de Coatanscour, Madame de Botmeur 1699. 
Isabelle de Keramanac'h 1706. Du Dresnay, gou­
verneur de St-Pol et Maf'guerite de Trogoff 1711. 
Barbe de Créac'hcjuérault 1719. J.-P. Le Gac de 
Lansalut, commandant du Taureau 1760. De Coa­
tanlem 1790. Marie-Josèphe Jehan de Lesleihou 1805. 
François d'Herbais 1806. Constant de Lézérec, 
Ameline de Gissey, Fanny du Trévoux, Julien du Tré­
voux 1817. Abbé de Lansalut, cŒianoine de Quim­
per ·et de Meaux, recteur de Garlan, Camille Robi­
net, abbé Merret, recteur de Lanhouarneau 1837, etc. 

CHAPITRE VII 

1. - Délibérations du ·Corps Politique 
1727-1793 

Des particuHers de Taulé avaient enlevé des pier­
res du cimetière de Carantec, sans le consentement 
des tréviens. Ceux-ci protestèrent et obtinrent 30 
livres ·en dédommagement ( 1731). - Les habitants 

· de Carantec furent frappés pour la capitation d'tune 
taxe plus forte qu'à l'ordi!la,il'e. Ils refusèrent de. 
payer au-delà de la somrne ordinaire (1733), En 
1737 la coupe du goémon fut fixée au temps de la 
Chandeleur : quelques-uns ooupèœnt le goémon avant 
l'époque marquée. François de Tréanna de Penzor-



-44-

rt•ou fut chargé de poursuivre les délinquants. Ce 
fut erwore à lui que les tréviens eurent recours 
après leur condamnation, pour s'entendre à l'amiable 
avec M. Salaun de Keromnès. 

En 17 42, l'abbé du. Roz Le Lart, recteur de Taulé, 
assigna les tréviens de C~rantec et de Henvic devant 
le siège présidial de Quimper, au sujet du paiement 
de la dîme. L'abbé Gourio, recteur de Taulé, avait 
signé en 1569 une transaction, en vertu de laquelle 
les tréviens ne devai·ent payer pour dîme qu'un 
demi-q:Uartier de froment par convenant, trois sols 
six deniers en argent pour chaque couple de mariés, 
et la moüié moins pour chaque v;euf ou veuv1e. 
L'abbé du Roz V'oulait lever la dîme à la 36e gerbe. 
Henvic 'et Carantec protestèrent. François Scouarnec 
de Saint-Gildas, trève de Henvic, fut chargé de se 
procurer avocats et procureurs pour défehdre les 
droits des tréviens. Il lui fut alloué 4 livres six sols 
par jour pour les frais div,ers. Les juges de Quimper 
donnèrent tort au Recteur de Taulé. La Fabrique 
versa au Cürps politrque la somme de 90 livres, 
qui fut adjugée à François Scoùarnec. Dans l'inter­
valle mourait l'abbé du Roz ; ses héritiers durent 
payer· 50 écus pour I~es frais du procès. 

Le 8 Février 1762, les tréviens furent de nouveau 
mis· en demeure · de payer la dîme dans les mêmès 
conditions par le nouveau Recteur de. Taulé, Audren 
de P1orslan. François Jacq de Lesil'eur fut chargé 
de déf~~ndre les intérêts des. tréviens devant les tri­
bunaux. Le procès traîna en longueur ; mais le 
résultat en fut favorable aux tvéviens. En 1784, le 
sieur Danielou leur procureur, fit condamnet; le 
sieur de Vieux-ville, héritier de l'abbé Audren de 
Porslan à payer I~es frais du procès. 
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2. - Procès de la Fabrique et 
du gr de Keromnès 

M. Salaun de Kermoal avait ·acheté de François 
de Kergroadez la propriété de Keromnès en 1683. 
II réclama en .1 702 la rente de trüis boisseaux de 
froment due par hypothèque sur deux maisons du 
bourg ; cette r~ente était· reconnue par un aveu de 
1622. La Fabrique reconnut la dette, mais invo­
quant la prescription, refusa de payer cette rente 
qjui n'.~vait pas été desservie depuis 40 ans. Le 
tribunal de P·enzé condamna la Fabrique en 1708. 
En 1709 la corur royale de Lesneven débouta le 
seigneur de Keromnès. Le tribunal des Réguaires 
de St-Pol jug~ea en dernier ressort en 1735, et la 
Fabrique fut définitiv,ement condamnée. L·es arrié­
rés s'élev.ai,ent à 1.670 livres ; et les frais dü procès 
furent de .1.200 livres. Le Gac de Lansalut et de 
Lamberv•ez étaient les avocats de l~ Fabrique. La 
rente de trois boisseaux de froment fut payée jus­
qu'à la Rév,olution. Un arrêté du /ler prairial an VII 
décida que cette rente n'était plus exigible, le ca­
pital devant être liquidé en vertu de la loi . du 14 
primaire. Arrêté notifié à la comtesse Perrme de 
Quérébars, veuv~e Salaun. 

CHAPITRE VIII 

LÉGENDES 

1. - Le sanctuaire de N.-D. de Callot eut à se 
défendre contre la cup~dité des pirates du Nord. 
Les Normands tentèrent un jour de s'emparer des 
richess·es d!e la chapelle. Mais soudain 1es fougères 
qui couvraient la colline se changèrent en d!es guer­
riers armés de pied en cap, formant un rempart 
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autour de la chapeine. Saisis de terreur, les' Norr- . 
mands remontèrent sur leurs barques, n'osant rien 
tenter oontre ceUe région- manifestement prntég:êe 
du ciel. 

. Quelquescuns pl.aoent ôet épisode, lors de la pre­
~ni~re ~enoontre des Bretons et des Danois de Cor­
S(l<lde. 

2. ~- Pendant de longues années, personne n'osait 
toucher. ~ux ruines de la chapelle die St-Guénolé .. 
Mais nn jour les :llermiers · die Go,squermen s'enhar.-

. dir-ent, ,et s'emparèvent des pJ:erres pon;r les faire 
servir_ à !'<embellissement·_ de leur maison. Mal ·leur 
~en prit ; les pierres· vetournèrent d'elles-inêrnes à · 
leur place pdmitive. GeUe légen[die se raconte encore 
aujourd'hui. 

'3. _:_ A r;est du bourg s'étend l.a presqu'île de 
~e:naLan. Là.·. se· décou-we un superbe panorama. 
Vous av:ez devant Vious ·la côte de Plougas­
nou, les ph~es de l'île ·Louet, de l'ile Noir'e, puis 
à l'~entrée de la radie de M<orlaix, le château du Tau­
œau, mais le Taureau ne mugit plus depuis que 
Blanqui l'a :lloulé de son pied rrougi dans le sarig du 
peupl:e. A l'extrémité de la pointe, on voit une 
gmtte qui porte le nom de Toul-.ar-SerP!ant. A ce 
sujet, plus1eurs otnt voulu rééditer la légende · de 
saint P,aul .et racontent que saint Carantec y avait 
terrassé un dr.agon, dont Ies_ griffes auraient laissé 
des empreintes sur le rocher. Il n'existe aucun doc 
cament sur le passage de saint Carantec eu ArmG 
·rïque. 

! ./ 
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CHAPITRE IX 

CROIX 

1.. - En 18t8, 46 habitants de Carant~c ·s'étaient 
rendus <en pélerinage à Saint-Jean-du-Dmgt. Au re­
tour, le babeau qui les portait fut jeté par l·e cou­
rant sur les J.'locher·s de -l'Ile-au-Sable, au, nnrd du 
T.aureim. L:es passagers implorèrent ~.-D. de. Call~t; 
ils· fir.ent le vœu s'ils étaient sauv·es die fmre. dire 
une· messe en la chap1eJJe, et d'élever une crou en­
signe die reconnaissauœ- Leur pnèr:e fut exaucée : 
une :llorte lame survint comme miraculeusement ; 
le bateau se reniit à not 1et put _ regaglner Ca~antec., 
Les pél:erins fir·ent célébver la IJ?!esse yr?'I~n~e, et 
peu de, temps après, une bene cr01x ~tait engee s~ 
un tertre près du Bourg. Cette crotx fut ap~lee 
la Cvoix du Salut. Parmi les pélerins se; trouvme.l!t 
Claude Nicolas Anne Marzin, J•ean Moguerou, Marre 
I{errien Hervé Castel et Françoise Sibiril avec 4 
de l,ru;s enfants, Amisse, brigadier des dou~nes. 
On chante enoore à Carantec un<e guerz qm fut 
oomposée par lin barde populair:e, René M:escam. 

La. Croix:, du. SaJ.u.t 
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2 . ..,.:... Le premier iÙv(mtame du mohilier de l'é­
glise de 1682 fait mention die la grande croix_ d'ar­

. gent. Elle mesure 1 m. 30 de ha~teur sur 0 m. 82 
de lal'geur. L'extrémité supérieul'e et Î:es crO.lsillons 
sŒJ.t terminés par d'es boules. à godrons~ Le grand 
nœud comprend deux étages de six niches . renfer- · 
mant les statu.ettes des dou:i'le apôtves, sép.a~ées par 
des\ pilastres, -et cour·onnées de . frontons. A côté de 
Notre-Seigneur en croix, deux consoles en cornes 
d'abondance portent les stamet~s de la Sainte Vierge 
et de saint J,ean. A 1'env·ets est adossé saint Caran­
tec, portant cross..e, mitre et chape. 

Cette croix porte l'inscription suivante : 

CESTE: CROIX: FVT: FAIS1'E: POVR :~·LA 
1'RAIVE-DE: QUARAN1'EC: LAN: 1652. 

Cette belle pièœ d'odèv:rerie est classée comme 
monument historique. Sous le règne die la Terœur, 
elle fut :cachée au mallJo.ir de Pors-an~Od, dans la 
famille de René Mescam. 

<. 
CHAPITRE X 

CARANTEC A L'ÉPOQUE MODE;RNÉ 

Carantec . s':est trans:ûormé depuis quelques années. 
Le bowg s':ést agrandi : parmi I.es œuvres de créa­
Hon récentes, on pourrait signaler l'église, le pres­
bytère bâti .en 1904, la mairie, le cimetière, l'école 
chrétienne des filles, pro:priété dè la famille -de 
Kergrist, d'où les Sœurs ont été expulsées en 1902, 
les écoles publiques, les hôtels, les villas qui émer­
gent de tous côtés. Des routes noureUes ont été ou­
vertes : du bourg au phare de Landalliet, du Poul· 

(. 
:!· 
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lou à t:i Croix, de K,ermen à :Kerprîg,ent, de la Croix 
de Créac'hcaouel au Clouët, dU bourg à Callot; au 
K·eUen, .aux d;iv.erses plages~ pn bureau dies PQStes 
et Té1égraphes a été créé, d!û ··en grande partie à là 
générù•sité ·de MM. qe Kermengllly; maire, et Joseph 
de K·ergrist. La municipalité a diû se créer des res­
s-ources ,nouvell.es pour · réponwe ~mx besoins . d'Une 
station balnéaire .. Les secours accordés par l·e gou­
vernement, après . de multipiles démarches s'élevaient 
déjà en 1904 au chiffre de 33.558 fr. Bientôt une 
route longeant le bord de l~ rade, et un pont sur la 
« Penzé >>, faciliter.ont les communications avec les 
centnes commerciaux de la région,, Morlaix et Saint-
Polcde~Léon. . · . . .· · 

Mâis si le bieri..-être a augmenté .à Carantec, que 
Les habitants s,e gardent d'ioublier ce qu'ils doivent 
à leurs : ancêtr·es. Puiss·ent-ils. rester fidèles aux tra· 
ditions religieuses de leurs pères ; que la dévotiol:r à 
Nôtre-Dame de Callot demeure toujours fortement 

. ancrée au fond de leurs cœurs. J1e. l·eur rappellerai 
ces paroles de M. François de K~ergrist qui fut 
maire de Carantec pendant plus de tœnte arts : 

~ Chri$ieni-en oc'h, hag· e fell d'eoc'h e v:e .ho pu­
gale christenien D'ar o lerc'h. Dalc'hit mad d'ba 

felz startoc'h .e.get bisk.oaz. » 

FÎN 
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Bénédiction d'un Bateau à Carantec 
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